BULLETIN DE REINFORMATION DU MERCREDI 7 MARS 2012 
(Extraits) 
Grands sujets 
La carte d’identité biométrique : les Français prêt à se faire ficher ? 
Hier a été adoptée la nouvelle carte d’identité avec deux empreintes digitales apposées, une puce contenant les informations d’état civil et les données biométriques, une autre optionnelle destinée à sécuriser les transactions de commerce électronique. Un fichier informatique national de données est aussi créé. Si quelques associations, la CNIL et quelques députés PS s’inquiètent, l’opinion publique, elle, n’est ni passionnée ni alarmée par le débat. 

Pourquoi ce désintérêt des Français ? 
Ce n’est pas vraiment de la docilité, mais une accoutumance aux discours sécuritaire justifiant toute entreprise. Le consentement a été plus facile à obtenir qu’en 2005, où un précédent projet de loi avait été impulsé, et où les associations s’étaient davantage mobilisées. Depuis on s’habitue aux technologies de sécurité. Facebook s’est introduit dans le quotidien de vingt millions de français et si on consent à céder tant de données à ce réseau social, pourquoi pas à l’Etat. De plus les priorités sont ailleurs avec la crise. On revient au débat sur l'équilibre entre puissance publique et libertés individuelles. De plus le relais médiatique fut faible en cette période électorale. 

Y a‑t‑il même une opinion favorable ? 
Eh oui, en fait les Français sont plutôt demandeurs… En 2005, une étude Ipsos indiquait que 74 % des Français étaient favorables au projet de carte d'identité biométrique et à la création d'un fichier nationale des empreintes digitales pour lutter contre les fraudes à l'identité. Est‑ce dû à un fort sentiment de vulnérabilité ? 

Quels sont les risques finalement ? 

Tout simplement d’entrer dans un état policier où l’on veut des renseignements sur tous les Français. Chaque citoyen devient un suspect potentiel. Le site les Inrockuptibles propose quelques tentatives pour échapper au système : vivre sans carte d’identité, puisqu’elle est facultative depuis 1955, en conserver une périmée à condition de rester sur le territoire français, la renouveler avant la date d’entrée en vigueur et la garder dix ans. 
Abattage rituel : la polémique monte d’un cran 
Il semble que les élections présidentielles se mêlent à nouveau de la question 
Lundi dernier, François Fillon avait affirmé que « Les religions devraient réfléchir au maintien de traditions qui n’ont plus grand‑chose à voir avec l'état aujourd'hui de la science, l'état de la technologie, les problèmes de santé ». Si les propos ne visaient pas explicitement un culte particulier, certains se sont sentis visés. 

Quelles ont été les réactions des intéressés ? 
On se doute qu’elles proviennent des représentants des fidèles dont les cultes recourent aux abattages rituels. Pour le président du Crif, « La déclaration de François Fillon est stupéfiante ». Quant au grand rabbin de France, il se déclare « gêné ». Enfin, le Conseil français du culte musulman « ne comprend pas et n'accepte pas que l'islam et les musulmans servent de boucs émissaires dans cette campagne électorale ».

Et celles du marigot politiques ? 
Pour Christian Jacob, chef des députés UMP, il y a « quand même d'autres sujets de préoccupation des Français, même si celui‑ci en est un ».

François Hollande appelle François Fillon « à la retenue ».

Pour Rachida Dati, adversaire de François Fillon, dans le VIIe arrondissement de Paris, le Premier ministre « s'immisce dans les pratiques religieuses, il sort de son rôle (...). Je peux vous dire qu'il y a de nombreux religieux qui ont été vexés ». 
Sur des questions de nourriture, peu boivent les propos du Premier ministre. 
Que conclure de toutes ces réactions ? 
La critique de certaines religions est une chose impossible dans le paysage politique et médiatique qui, soudainement, perd ses ardeurs antireligieuses. Critiquer le célibat des prêtres, affirmer que la chrétienté a engendré la Shoah, comme le fit Jean‑Luc Mélenchon, est possible. Mais oser mettre en cause des rituels qui posent des problèmes d’hygiène voue aux gémonies. 
Les combats continuent en Syrie 
Que peut‑on savoir du contexte militaire ? 
Les combats sont menés essentiellement par des insurgés musulmans fondamentalistes. Certains d'entre eux sont des irakiens ou des libyens venus de Misrata. Ils sont alimentés par de l'argent et des armes venus du Qatar et de l'Arabie saoudite. Des combats ont lieu actuellement à Idlib, près de la Turquie, à Hirak près de Deraa dans le djebel druze. Chassés d'un des quartiers de Homs, Bab’Amr, dans le centre du pays les fondamentalistes se sont réfugiés à vingt km dans la ville de Rastane. 

L'opinion syrienne bascule‑t‑elle ? 

Un second général a fait défection. Cela s'explique sans doute par le fait que c'est sa ville natale de Rastane qui est bombardée. Par ailleurs, le pays ne semble pas basculer dans la rébellion. Les villes de Damas et Alep en particulier. L'exemple de ce qui est arrivé au Liban ou en Irak doit en faire réfléchir beaucoup. 

Comment le pouvoir syrien réagit‑il ? 

Bachar El‑Assad affiche sa détermination. La Syrie tente aussi une offensive médiatique. Thierry Meyssan, ancien militant homosexualiste français, reconverti dans l'information au service de l'Iran et de la Syrie affirme que des membres des services de sécurité français auraient été capturés à Homs. Jean‑Dominique Merchet, du blog secret défense affirme que ses sources militaires démentent. Il rappelle aussi qu'en Somalie, l'enlèvement de deux militaires français avait été reconnu tout de suite. 

Et quelle est la situation humanitaire ? 

Plus de mille cinq cents syriens se sont réfugiés dans le nord‑est du Liban, dans la Bekaa. Les localités de El AA et de Aarsal ont vu des réserves de nourriture et de médicaments pillés. Un pont menant au Liban a été bombardé par l'armée syrienne. Les insurgés continuent à signaler des morts dans diverses régions de Syrie. Ils accusent les hôpitaux militaires d'être des lieux de torture. 

Quelles sont les conséquences diplomatiques de ces événements ? 
Après avoir condamné les déclarations de François Fillon contre la viande halal, Alain Juppé continue sa diplomatie pro musulmane à propos de la Syrie. Il a demandé hier à la Russie de renoncer à son soutien à la Syrie, après la réélection de Vladimir Poutine. Celui‑ci a déclaré qu'il n'en était pas question. 

Brèves françaises 
Etre enceinte, un facteur de discrimination 
Le Monde économie a titré hier « Etre salarié et parent reste un défi ». Et de citer certains recruteurs qui préfèrent s’appesantir sur les questions de logistique familiale plutôt que d’évoquer l’expérience professionnelle face à une jeune femme qui risque de bientôt faire un enfant, ce qui  va poser problème. Des employeurs découragent d’avoir un enfant, et lorsque le cas arrive, font des reproches, dénigrent le travail, bloquent une carrière. Cela peut aller jusqu’au non‑renouvellement de CDD ou au licenciement abusif. En dépit d’un taux d’activité des femmes qui dépasse en France les 66 %, la maternité reste donc au cœur des inégalités entre hommes et femmes au travail, premier critère de discriminations citées par les victimes, devançant l’origine ethnique. 

Les Français sont‑ils encore carnivores ? 
Une bonne tête de veau persillade, un gigot d'agneau au thym, un tartare aux câpres, voilà nos traditions culturelles, la sensiblerie dans les assiettes, c'est ridicule. (11.461 votants) 45 % des votes dans un sondage du Point.fr. 13 % trouvent au contraire que c’est la grandeur de l’homme de s’extraire du stade carnivore, barbare. Et si les animaux avaient une âme ? 
François Bayrou aime les brothers 
Quand François Bayrou se confie au Grand orient 
Le Grand orient de France vient de publier un ouvrage qui reprend ses entretiens avec plusieurs candidats aux élections présidentielles. 

François Bayrou s’illustre dans une reconnaissance de la franc‑maçonnerie. Il confesse : « Je suis dans une situation philosophique particulière, puisque je suis à la fois un croyant chrétien et un défenseur assidu, peut‑être même acharné, peut‑être même scrupuleux des principes de la laïcité. Cela fait donc deux liens. » Il reconnaît aussi que certains membres de l’Education nationale « sont engagés dans la démarche initiatique ». 

Il conclut : « J’ai constamment ressenti à l’égard de ce courant philosophique beaucoup de reconnaissance ». 

Nouvelle campagne de l’ADMD pour le droit de mourir 
Les trois candidats qui s’opposent à la légalisation de l’euthanasie, Nicolas Sarkozy, François Bayrou et Marine Le Pen sont présentés sur le lit de mort à l’hôpital… Un photomontage titré : doit‑on vous mettre dans une telle position pour faire évoluer la vôtre sur l’euthanasie ? Le blog Le Salon Beige imagine alors le président de l’Association pour le Droit de mourir, Jean‑Luc Romero, cloué dans un lit d’hôpital suite à un grave accident, que choisiraient les médecins pour celui qui désire l’élimination progressive des personnes indésirables ? Rappelons aussi que l'Association, de par son président et son comité de parrainage, n'a aucune compétence médicale. 

Brèves internationales 
Les Pays‑Bas ont besoin des nationalistes 
Le parlementaire néerlandais, Geert Wilders, fondateur du parti pour la liberté, a présenté une enquête sur les avantages et les inconvénients de l’euro, où il conclut qu’il faut revenir au florin. La perte de 51 milliards d’euros, occasionnée par l’abandon de la monnaie unique, est pour lui compensée par l’argent non dépensé pour sauver la Grèce et autres pays en difficulté. Il désire soumettre le projet à un référendum, ce que rejette la quasi‑totalité de la classe politique. Cela n’empêche pas Wilders, le Premier ministre libéral Mark Rutte et le parti chrétien‑démocrate de s’engager dans des négociations pour économiser 16 milliards d’euros en 2012 pour redresser le pays, par exemple en réduisant des remboursements de soins médicaux, en gelant certaines indemnités sociales… Mais Wilders ne veut accepter ces économies budgétaires qu’en échanges de concessions pour réduire l’immigration. Or le Premier ministre, dirigeant un gouvernement minoritaire, a besoin du soutien des 24 députés du parti pour la liberté. Et un article du Point de conclure que Wilders s'est si bien installé dans le paysage politique qu'il tient entre ses seules mains la survie du gouvernement. 

En sept ans, les agressions contre des chrétiens ont augmenté de 309 % 
Entre 2003 et 2010, les agressions et actes de terrorisme contre des chrétiens ont augmenté de 309 % en Afrique, Moyen‑Orient et Asie, tandis que 70 % de la population mondiale vit dans des pays où la liberté religieuse est entravée. C'est ce qu'a déclaré le 1er mars l'observateur permanent près le siège de l'ONU à Genève, durant la XIXe session ordinaire du conseil des droits de l'homme. Mgr. Silvano Tomasi a également rappelé que « les croissantes mesures restrictives à l'encontre des religions intéressent 2,2 milliards de personnes. Les personnes touchées ont généralement perdu leur protection légale, sont soumises à des mesures injustes de la part de l'Etat, ou bien devenues victimes de la violence fanatique ». 
Salafiste et coquet 
Anwar al‑Bakimy vient d’être élu au Parlement du peuple égyptien, membre d’al‑Nour, Parti salafiste en pleine ascension. Parti pour une opération de chirurgie esthétique du nez, il est sorti en catimini de l’hôpital, après avoir fait jurer au personnel médical de garder le secret. Et le lendemain, dans un autre, il a raconté une histoire rocambolesque d'agression sur les chemins d'Alexandrie. Des voyous armés auraient arrêté sa voiture, dérobé l’équivalent de 10.000 euros et l’auraient laissé pour mort au bord de la route. Il reçoit le soutien des membres de son parti et jure que malgré ces attaques odieuses n'abandonnera jamais la politique. Ou comment faire croire à un complot contre l’Egypte et se poser en victime ! 

« Super Tuesday » : dix Etats américains désignent le candidat républicain 
Le « Super Tuesday » est une étape importante dans les primaires républicaines. Dix Etats votent en même temps, d'où le caractère décisif de ce rendez‑vous. Trois candidats s'opposent principalement : Mit Romney, candidat centriste, Rick Santorum, conservateur affirmé, et Newt Gingrich, autre candidat conservateur. 

Quels sont les résultats ? 
Mitt Romney remporte l'Ohio, la Virginie, le Massachusetts, l'Idaho et le Vermont. Rick Santorum remporte le Tennessee, l'Oklahoma et le Dakota du Nord. Newt Gingrich remporte la Georgie. 

Quels enseignements en tirer ? 
Pour le moment, aucun des candidats n'a franchi le seuil des 1.144 délégués pour être désigné. On notera que l'Ohio est un Etat baromètre : le candidat républicain est celui qui remporte cet Etat. 
La bonne nouvelle du jour 
Actuellement, la messe et le concert de musique sacrée sont souvent séparés. Pour unir ce qui est séparé habituellement, la paroisse Notre‑Dame du Travail propose une expérience liturgique de messe en musique ancienne. Elle aura lieu pour la Saint Joseph, dans cette église qui se trouve derrière la gare Montparnasse. Le lundi 19 mars 2012 le chœur du jubilé mêlera à la messe la musique de Zelenka, un contemporain de Jean‑Sébastien Bach. 
Nous fêtons aujourd'hui les Saintes Félicité et Perpétue, jeunes mères, esclave et patricienne de Carthage, livrées aux bêtes du cirque. 
